
DANS le cadre de la tour-née à la conquête des en-trepreneurs et mentorsafricains, les trois émis-saires de la Banque maro-caine du commerceextérieur (BMCE bank),membres du comité exé-cutif de l'African entrepre-neurship award (AEA),ont rencontré mercredidernier, à l'espace PME,sis à Libreville, quelquesentrepreneurs, mentors ethommes de médias, afinde présenter, longuement,

le concours du prix del'entrepreneur africain. En effet, l'AEA est unconcours qui récompensele meilleur projet d'entre-prise ou la meilleure idéed'évolution d'entreprise.Celui-ci se passe en troisétapes. Et à chacune d'elle,il y a des mentors qui in-terviennent afin de sélec-tionner les projets. 
« N’importe quel entrepre-
neur, sur n’importe quel
projet, peut participer à
l’African entrepreneurship
award. Il n'y a pas de limite
d'âge. Il suffit de remplir le
formulaire du projet. Il n’y
a pas d'autres critères par-
ticuliers, si ce n’est qu'être

Africain, résider en Afrique
ou à l’étranger. Mais le
projet défendu doit être au
bénéfice de l’Afrique, pour
résoudre une probléma-
tique sociale africaine»,ont expliqué les membresde l'équipe d'AEA. Ce dernier récompenseles projets à fort impactsocial et durable danstrois domaines. : l'éduca-tion, l'environnement et ledomaine inexploré. L’Afri-can entrepreneurshipaward bénéficie ainsid’une dotation d’un mil-lion de dollars, soit plus de500 millions de francsCFA. Selon Adil Lahbichi, res-
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LE Cabinet conseil Mercera rendu public, le 14 marsdernier, le classement2017 des villes où il faitbon vivre à travers lemonde. Ce classementprend en compte 39 cri-tères répartis sur 10grandes catégories quesont  : l'environnementpolitique et social, l'envi-ronnement économique,l'environnement socio-culturel, les considéra-tions médicales etsanitaires, les écoles etl'éducation, les services

publics et le transport,l'infrastructure urbaine,les loisirs, les biens deconsommation, les loge-ments et, enfin, l'environ-nement.La métropole du mondeoffrant la meilleure qua-lité de vie est Vienne, ca-pitale de l'Autriche. Elleest suivie de Zurich (Suisse), Auckland(Nouvelle-Zélande), Mu-nich (Allemagne), Van-couver (Canada),Düsseldorf (Allemagne),Francfort (Allemagne),Genève (Suisse), Copen-hague (Danemark) etBâle (Suisse). En Afrique, Port-Louis estla ville la plus agréable,

selon Mercer. La capitalemauricienne, qui arriveau 84e rang mondial surun total 231 villes, est sui-vie par les villes sud-afri-caines de Durban (87e auplan mondial), du Cap(94e) et de Johannesburg(96e). Libreville, la capitale ga-bonaise (164e mondial)arrive en 13e position auniveau continental. Lescapitales de l’Irak (Bag-dad), de la Centrafrique(Bangui), du Yémen(Sanaa), d'Haïti (Port-au-Prince) et du Soudan(Khartoum ) sont, quant àelles, les villes offrant lamoins bonne qualité devie.

Libreville au 13e rang africain 
Classement mondial des villes où il fait bon vivre 

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Libreville fait partie des 13 premières villes africaines où il fait bon vivre.
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Les contours de l'African entrepreneurship award 
Entrepreneuriat

F.A.
Libreville/Gabon

Une vue de la délégation du bureau exécutif de l'AEA à Libreville.
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Le ministre en charge des PME, Biendi Maganga Moussavou (d. au premier plan),
lors de la présentation du prix du meilleur projet d'entreprise.
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ponsable du marché desparticuliers/profession-nels au sein de BMCEBank, depuis leur arrivée àLibreville, une vingtained’entrepreneurs locaux,dans des domainescomme l’agroalimentaire,le bois ou encore l’énergie,se sont déjà inscrits. Cesinscriptions se poursui-vent sur le site internetwww.african-award.comet s'achèveront le 28 avrilprochain. 

Le ministre en charge desPME a invité les entrepre-neurs gabonais à s'y ins-crire massivement. « Il est
important que les Gabonais
soient intégrés dans le pro-
cessus de sélection. J'invite
à la fois les jeunes entre-
preneurs à prendre part à
ce concours, à porter haut
les couleurs du pays car, je
crois en la créativité  et en
la pertinence des produits
qui sont développés au
Gabon et des idées d'entre-

prise que je rencontre tous
les jours dans les salons
auxquels nous prenons
part», a déclaré Biendi Ma-ganga Moussavou. Avant d'ajouter: « l'entre-
preneuriat national se dé-
veloppera au travers du
fait qu'au niveau national,
nous nous organisons pour
faire la promotion de nos
entrepreneurs, mais il faut
que nos entrepreneurs ail-
lent aussi vers l’extérieur.»


